
E R RE U R S  IC O N O GR A P H I Q U E S  

 Il peut y avoir, et il y a, des erreurs théologiques dans les livres. Pareillement 
sur les icônes. Des erreurs plus ou moins graves, comme par exemple, des fautes 
d’orthographe sur les inscriptions. Ce qui se comprend, car les iconographes autrefois 
étaient souvent illettrés. 
 Je voudrais dire quelques mots sur deux erreurs iconographiques. Sur l’icône de 
l’Annonciation, il ne faut aucunement représenter l’Esprit saint sous forme de 
colombe. Le saint Esprit n’est apparu sous cette forme que lors du baptême du Christ 
et pas ailleurs ! Il ne s’est pas incarné comme colombe – quel horreur ! Lors de la 
Pentecôte, il s’est montré sous forme de flammes de feu. C’est tout. Pendant 
l’Annonciation, il ne fut vu sous aucune forme. Sur cette icône on ne représente que 
les rayons qui symbolisent la grâce, comme sur tant d’autres icônes. 
 Un autre erreur : Sur l’icône de la sainte Trinité, sur laquelle la Trinité est 
apparue sous la forme des anges, – qui eux, prennent toujours un aspect humain en 
se montrant, – il ne faut aucunement peindre sur la tête des anges un bandeau ! Le 
bandeau symbolise la soumission à quelqu’un d’autre, tel le foulard, que portent les 
femmes, signe qu’elles sont soumises à l’homme. L’Apôtre dit bien : «Tout homme qui 
prie ou qui prophétise, la tête couverte, déshonore son chef. Toute femme, au 
contraire, qui prie ou qui prophétise, la tête non voilée, déshonore son chef : c'est 
comme si elle était rasée,» et la suite. (I Cor 11) La sainte Trinité, représentée sur 
l’icône n’est soumise à personne, bien sûr. Donc leurs têtes doivent être découvertes. 
  Je ne reviens pas sur la soi-disant icône de la Trinité où Dieu le Père est 
figuré sous forme d’un vieillard et l’Esprit saint sous forme de colombe. Sur cette 
hérésie, assez d’encre a coulé. 
 

A. Cassien  

Voici une icône russe ancienne qui comporte 
l’erreur mentionnée. C’est l’icône célèbre de 
saint André Roublev, qui a servi de modèle, 

mais l’iconographe voulait mieux faire et il est 
tombé dans le panneau, comme on dit. 


